
ÇagrenouiIlei'aûtour 
de l'assemblée de l'UDe 

'; ' No.uvellt; enco.ub.le po.ur l'Unc, qtrl, ' 
" malvenue dans to.utes les salles du 

canto.n de Vaud, envisage de tenir : 
, ': so.n co.ngrès nàtio.nal du 4 décem­

, bre en plein air, sur un champ à 
, Co.insins. Po.ur accueillir quelque 
, 650 délégués et leurs invités, le 
parti devra no.n seulement tenir 
co.mpte d'une auto.risatio.n co.mmu­

, nale et du vo.isinage des humains, 
mais enco.re des crapauds! 

Car le pré cho.isi, une parcelle de 
4 hectares explo.itée et mise à dispo.· 
sitio.n par le syndic de Luins,]ean­
Marc So.rdet, abrite dans ses parties 
bo.isées du no.rd et du sud-o.uest un' 
site d'impo.rtance natio.nale po.ur la 
reproductio.n des batraçiens. Co.n­
séquence, la co.nservatrice de la 
nature pour 1 anton de Vaud, 
Catherine Strehler Perrin, s'est em­
pressée d'écrire aux orgamsateurs 
du co.ngrès po.ur que ces zo.nes 
sensibles so.ient pro.tégé'es par des 
barrières et qu'o.n évite d'installer 
des WC publics à pro.ximité. Selo.n 
elle, ces co.nditio.ns ne seront pas de 
nature à empêcher la tenue du 
co.ngrès, a·t-ellé affirmé sur le site 
o.n1ine de 20 minutes. ' 

Po.ur Claude-Alain Vo.iblet, coo.r­
dinateur ro.mand de rUDC, cette 
exigence s'ajo.ute à celles deman­
dées par le canto.n po.ur la pro.tec­
tio.n des eaux et des so.ls. «On dirait 
qu' o.n orgamse un festival sur cinq 
jo.urs, alo.rs que no.us n'utiliserons 
que des infrastructures légères. 
No.us penso.ns même plutôt rac­
co.urcir la durée du co.ngrès, vu les 
co.nditio.ns de plein air. Le to.ut 
devrait , être terminé en début 
d'après-midi.» Mais il estime po.u­
vo.ir répo.ndre sans problème aux 
garanties exigées tant par le canto.n 
que par la co.mmune hôte de Co.in­
sins. 

Lundi so.ir, la Municipalité de 
cette dernière s'est en effet réunie 
en «état-Il1ajo.r de crise»,' selOn l'ex-

,pressio.n ete son syndic, Olivier ' 
DÜfSt. Les auto.rités lpca}es, après 
'avo.ir été prises de co.urt la semaine ' 
,dernière, devaient statuer sur la ' 
~emélJ1de écritr de I;UDC de tenir 
cette réunio.n de parti. «No.us 
n'avo.ns rien décidé, car no.us atten­
do.ns un,do.ssier complet sur l'orga­
nisatio.n de ce,tte marùfestatio.n. Soit 
'quelles mesures seront prises ert 
matière de pro.tectio.n du site, de ' 
sécurité, de relJlÏse en état du ter­
rain et de responsabilité en cas de 
,débordements», explique le synQic, 
en précisant qu'il n'est pas o.ppo.sé 
au principe d'un co.ngrès de l'UDC 
sur so.n territo.ire. 
Madeleine Schürch 

Congrès 

8annirles 
politiques 
de l'UNIL? 

L'UDC, qui garde en travers de 
la go.rge ses récents débo.ires, a 
po.rté bied'affaire devant le 
Grand Co.nseil. Elle a so.umis au 
vo.te une réso.lutio.n so.mmant le 
Co.nseil d'Etat «de définir des 
règles équitables permettant à 
to.ut parti po.litique de tenir ses 
assises au sein de l'Université o.u 
dans d'autres bâtiments de 
l'Etat de Vaud». Le député 
Pierre-Yves Rapaz, qui défen­
dait ce texte, n'a to.utefo.is pas 
co.nvaincu la majo.rité de ses 
pairs. Un peu plus tard, il a tenté 
sans plus de succès d'amender 
la lo.i sur l'Université de Lau­
sanne, afin d'ancrer la liberté de 
réunio.n des partis po.litiques 
dans l'alma mater. Propo.sitio.n 
combattue par les au~es partis 
et par la conseillère d'Etat 
Anne·Catherine Lyo.n. Celle-ci a 
relevé que des réflexio.ns étaient 
en co.urs po.ur, au co.ntraire, 
interdire à to.ute fo.rmatio.n 
po.litique de s'y réunir. V.MA. 
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